
LA SEMAINE RELIGIEUSE57

'daLns l'église de la Pointe-aux-Trembles, dont il était curé depuis
seize ans. (1)

L'érection du diocèse de Baltimore, en 1789, détacha du dio-
cèse de Québec, les Illinois et les autres parties cédées aux Etats-
Unis par le traité de 178-3.

En 1789 quelques-uns des officiers du gouve-rnement propo-
seèrent de fonder à Québec une université pour le.s protestants
ýet les catholiques indistincte aent. Le but des auteurs du projet,
commi-e le devina de suite Mgr Hubert, était de mettre l'instruc-
tion supérieure aux mtains des ennemis de la race française, et
d'employer les biens des Jésuites à faire perdre aux Canadiens
leur religion et l'usage de leur langue. Aux tramnes des meneurs,
Mgrr Hubert opposa une sagesse et une fermieté admirables. Il pré-
senta au grouvernemnent un miémoire, dans lequel il demandait
qu'on prît des miesures pour assurer le collège des Jésuites ainsi
*Ïue leurs autres bitrns, au peuple canadien, sous l'autorité d_- 1'é-
vêclue dle Québec, et réussit à étouffer la mesure dlans son berceau.

Touché du triste sort dles Français que la révolution forçait
4le s'expatrier. Mgtr Hubert plaida la cause de ces infortunés
auprès du grouvernement, et lui sugrgéra les mocyens de subvenir
à la subsistance et à l'êtublisseit.lit 'des ecclésiastiques et des
nobles qui parais-saient désirer se réfugier au Canada. (2)

Huit jours après l'incendie dlu couvent et de l'égçli.s-e des Ré-
coltMgr- Hubert décréfil, par une ordonnance du 14 septemi-

bre 17îF) 6, la sécularisation de ces religi eux. Coïnine ils se trou-
vaient sans abri et comiplètemient ruinés, l'évêque de Québiec
permiit aux uns (le se retirer dlans leur maison de Montréal, et
accorda aux autres la faculté- de se retirer où ils voudraient, les
dlispensant <les observances conventuelles et de la vie cuummiune.
Ils pouvaient continuer de porter l'habit franciscain, étaient
tenus de garder leur vt.i de chasteté, ne pouvaient acquérir de
biensfonds, et dlemreuraient soumnis à la juridiction de l'Ordi-
iiaire. Ainsi se trouva dispersée cette ancienne famille mnonas-
tique, qui fut lat premnière à prêcher l'évangile sur les bords du
Saint-Laurent, et <lui a des droits inaliénables à la reconnaissance
*étternellèe du peuple canadien. (,')

(1) Mgr B3ailly était nt' à Varennes, 1,r;ýs de* Montréal, le 4,novembilre 1740. Il fut
j*cilslsncairéiateur des etifaiaat, th Lord Dordaicstcî, et -',, litbr.itï"

lie n. dernier, fiu'il dût d'étre agré, comme ceadjuteur.
(2) 26 lbitrcs fraulçais vinrent un peu phis tard se fixer au canada.
.1) le ïdernie*r -eprtsc*tant de l'trdre an Canada. fut le frZrt Marc, duéé. efl

iii.ir.I 1$4.4, -à Nl)u i.ingny, 4-b il rêésiÎait.
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